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UN sommet africain sur lesénergies renouvelables s'estrécemment tenu à Conakryen Guinée, à l'initiative duprésident guinéen AlphaCondé et de la ministre fran-çaise de l'Environnement,Ségolène Royale. C’est lePremier ministre Emma-nuel Issoze Ngondet, qui estallé représenter le prési-dent de la République, AliBongo Ondimba à ses as-sises.Occasion pour le chef dugouvernement de marquersa satisfaction quant à sadésignation à la tête du Co-mité des chefs d’Etat et degouvernement sur les chan-gements climatiques (CA-HOSCC). Celaz pour unmandat de deux ans. Nonsans se réjouir du fait que latrajectoire tracée parl’Union africaine (UA), ins-crite au centre de l’action duCAHOSCC à travers l’agenda2063 sera suivie sous lacoordination du Gabon.Abordant les axes d’inter-vention de son pays, Emma-nuel Issoze Ngondet estrevenu sur les actions àmener pour un développe-ment durable du continent,adapté aux contraintes cli-

Le Gabon prend la tête
Comité des chefs d’Etat et de gouvernement sur les changements climatiques
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La récente conférence de
presse du président de l'Al-
liance pour le nouveau
Gabon (ANG), Dr Séraphin
Akure Davain, a eu le mérite
de montrer que désormais
cette formation politique qui
se réclame de l'opposition
entend changer de posture.
Sans doute en pensant aux
prochaines échéances élec-
torales. Dans ce sens, la stra-
tégie est toute trouvée :
intégrer des militants de
poids, comme c'est le cas de
l'ancien président de l'As-
semblée nationale, Guy
Nzouba Ndama, que d'au-
cuns voient déjà à la tête de
l'ANG au soir du congrès de
samedi prochain.

POUR rompre son silenceobservé depuis la fin duprocessus électoral relatifà la Présidentielle d'aoûtdernier, Dr Séraphin AkureDavain, le président de l'Al-liance pour le nouveauGabon (ANG), a choisi laChambre de Commerce deLibreville. C'était à la fa-veur d'une conférence depresse animée lundi. Parmiles principales annoncesfaites au cours de cetéchange avec les représen-tants de médias : la tenued'un congrès ce samedi àLibreville.

De nouvelles ambitions en perspective
Opposition/ANG
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A l'ANG, la dernière mani-festation de cette nature aeu lieu en août dernier àLambaréné, dans le Moyen-Ogooué. Même si c'étaitdans un contexte particu-lier : l'élection présiden-tielle. D'ailleurs, leprincipal temps fort de cesassises était l'adoubementde Guy Nzouba Ndama, àl'époque candidat à la Pré-sidentielle du 27 août2016.Le choix de Libreville pource nouveau congrès consti-tue déjà un message en soi.En ce sens qu'il peut êtreconsidéré commeconforme aux nouvellesambitions de cette forma-tion politique qui se ré-clame de l'oppositionessentiellement implantéeà Lambaréné où Akure Da-

vain a déjà été maire. Mêmesi c'était pour le compte duParti démocratique gabo-nais (PDG) qu'il combat au-jourd'hui. Tous ceux quiont assisté à la conférencede presse du président del'ANG, ont dû comprendrequ'il entendait donner uneautre posture à son parti,celle de s'implanter au-delàdu chef-lieux du Moyen-Ogooué.
"La mutualisation des intel-
ligences est de mise, a dit
Akure Davain. Un seul
homme, un seul groupe, ne
peut aujourd'hui prétendre
régler le problème de notre
pays. C'est pour cela que
notre parti, l'ANG se réjouit
de l'adhésion de plusieurs
hauts cadres...". Ces hautscadres  s'appellent GuyNzouba Ndama, Léon-Paul

Ngoulakia et Alfred NguiaMbanda, du moins en ce quiconcerne les principaux.La question qu'il convientde se poser est celle de sa-voir si ces nouvelles adhé-sions sont à même depermettre à l'ANG de réali-ser ses nouvelles ambi-tions. Au regard despersonnalités qui viennentd'intégrer ce parti poli-tique, la réponse est auto-matiquement oui. Neserait-ce que celle d'im-planter sérieusement leparti au-delà de Lamba-réné. Etant donné toutesviennent d'autres régionsdu Gabon. L'Ogooué-Lolopour Nzouba Ndama et leHaut-Ogooué pour les deuxautres. Sans compter queces derniers avaient, dansle cadre de l'élection prési-

dentielle, installé des struc-tures de campagne ici et làà travers le Gabon.Léon-Paul Ngoulakia, can-didat au scrutin présiden-tiel, avant de se retirer auprofit de Jean Ping, a créé lemouvement "Patriotes ré-
publicains" dont il a installédes antennes dans plu-sieurs localités du pays.Tout comme Afred NguiaMbanda a créé le parti "Le
Rassemblement républi-
cains et socialistes" en al-lant recruté des militantsun peu partout au-delà desa province d'origine. Sansdoute que tous chercherontà convaincre les leursquant à la nécessité de lessuivre à l'ANG.Quant à Guy NzoubaNdama, ancien membre duComité permanent du bu-

reau politique du PDG, an-cien président de l'Assem-blée nationale, anciendéputé de la Lolo-Wagnadans l'Ogooué-Lolo, un desalliés de poids de Jean Ping,et bien d'autres qualités, ilest certain que son adhé-sion à l'ANG est considéréecomme un grand coup.Voilà pourquoi d'ailleurs,beaucoup estiment qu'ellefinira par le conduire à latête dudit parti politique.Peu importe si la dénomi-nation change. Ce qui pour-rait être fait lors ducongrès de samedi.Selon certains analystes,cela lui permettrait, toutcomme aux autres nou-veaux adhérents, de dispo-ser d'un appareil politique,dans la perspective desprochaines échéances élec-torales. Et la premièred'entre elle concernel'élection des députés. Sur-tout qu'autour de GuyNzouba Ndama, on penseque la politique de lachaise vide ne paye pas.
"Qui veut aller loin ménage
sa monture", a-t-on cou-tume de dire. Akure Davainet l'ANG l'auront compris.Guy Nzouba Ndama, Léon-Paul Ngoulakia et AlfredNguia Mbanda aussi. Peuimporte ce qu'on en pen-sera à "Héritage & Moder-nité" d'Alexandre BaroChambrier.

Le président de l'ANG, Séraphin Akure Davain, et ses
militants pourraient confier...
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...à Guy Nzouba Ndama, intervenant ici lors du
congrès de 2016 à Lambaréné, les rênes du parti.
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matiques. Il s’agit de la
‘’consolidation des acquis et
le renforcement des initia-
tives continentales sur le cli-
mat ; la mise en place d’une
véritable stratégie de finan-
cement et de mobilisation
des ressources nécessaires à
la matérialisation des initia-
tives’’ ; etc. Autre axeabordé, le maintien de la co-hérence entre les princi-paux organes africains delutte contre les change-ments climatiques.Par ailleurs, le chef de l’ad-ministration gabonaise a in-diqué que si ‘’ le continent
possède le deuxième plus
grand bassin forestier au
monde, il n’en demeure pas
moins vrai que l’Afrique
capte très peu les finance-

ments internationaux dispo-
nibles’’. Alors que ceux-ci, poursuit-il, ‘’sont en

constante augmentation’’. 
C’est fort de cela que la stra-tégie du Gabon à la tête du

CAHOSCC va d’une parts’articuler autour de la mo-bilisation de fonds auprèsdes instances financières. Etd’autre part le renforce-ment des capacités desstructures bancaires sousrégionales en vue d’une ges-tion des fonds climatiquesinternationaux par des ins-titutions locales.En somme, face à ce défid’assurer la présidence decet organe, le Premier mi-nistre a réitéré l’engage-ment des pays africains àtrouver des solutions auxquestions climatiques.A noter qu'en marge de cesommet de Conakry, IssozeNgondet s'est entretenuavec le président AlphaConde.

Issoze Ngondet porteur d'un message d'Ali Bongo
Ondimba à son homologue guinéen.
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Une phase de l'entretien de Ségolène Royal et le Premier ministre.
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Le Gabon présent aux assises sur les énergies renouvelables.
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